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1942 Where will in notarial form contains at the end the words The
testator being unable to sign on account of illness gave his con

GENDRON
sent to these presents and declared them to contain his last will

DUB LEATJ such statement must he held to comply with the formali

ties to be strictly observed on pain of nullityart 855 CC required

by article 843 CC which enacts that the testator signs the will or

declares that he cannot do so principally when the facts and

circumstances in this case are taken into consideration the wording

necessarily implies that the testator has given his consent to the

statement made by the notary that he was unable to sign on

account of illness

The text of article 975 C.N is not identical with the text of artidle 843

CC and many other articles of the two codes relative to wills are

not similar When court has to apply the principles and the rules

of law governing matter which must be decided according to the

law of Quebec the French doctrine and jurisprudence ought not to

be strictly applied

will is an authentic writing received before public officer and makes

proof of his contents until contradicted and set aside as false in whole

or in part upon improhation Arts 1208 1211 CC and taking

into account the character of the officer notary and his declaration

that the will has been read to the testator the court cannot presume

that the deed had not been entirely completed when so read

Judgment of the appellate court QR 71 K.B 243 affirmed

APPEAL from the judgment of the Court of Kings

Bench appeal side province of Quebec affirming the

judgment of the Superior Court Curran and dis

missing the appellants action

The material facts of the case and the questions at

issue are stated in the above head-note and in the judg

ment now reported

Ernest Bertrand K.C and Ozero for the appellants

Antonio Perrault K.C and Albert Mayrand for the

respondents

The judgment of the Court was delivered by

RINFRET J.Le testament de Joseph-Alfred Gendron

dØcØdØ MontrØal le 19 octobre 1938 objet de ce litige

ØtØ fait en faveur de lintimØe et ØtØ attaquØ par lap

pelante qui est la sceur de Gendron Les deux cours qui

en ont dØcidØ jusquici se sont trouvØes daccord pour

conclure que les moyens invoquØs raison dinfluence indue

ou dincapacitØ testamentaire nØtaient en aucune façon

1941 Q.R 71 KB 243 1940 47 de 115
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justifies et que la preuve navait rien Øtabli leffet que le 1942

de cujus ne füt pas en Øtat de tester ou que son testament GENDRON

nait ØtØ fait en toute libertØ et de son plein gre DURANLEAU

Les juges ont Øgalement exprimØ lopinion que ce testa- Rinf
ment sexpliquait parfaitement et quil navait rien din-

juste ou de contre nature selon que lavait suggØrØ lap

pelante

Les jugements dont il appel nont retenu quune

seule question basØe sur la prØtendue illØgalitØ du testa

ment et cest le point unique sur lequel ont porte les

argumentations devant cette Cour

Bien que le testateur füt de langue française son testa

ment ØtØ rØdigØ en anglais pour des raisons expliquØes

au dossier et dont ii ny pas lieu de soccuper pour les

fins de notre decision Ii ØtØ recu devant Mtre ErigŁne

Godin notaire public de Ia province de QuØbec pratiquant

MontrØal en presence de George Wilson agent das

surance de Lachine et de Sydney Windsor manufac

tuner de Saint-Jean

Le document dØbute comme suit

Appeared Joseph Alfred Gendron of Montreal carter

Who declared unto the said notary and witnesses the following as

and for his last will and testament namely

Viennent ensuite trois clauses oi ii rØvoque tout testa

ment antØrieur quil aurait Pu faire ii donne tous ses

biens lintimØe en pleine propriØtØet II nomme George

Wilson son exØcuteur testamentaire avec pouvoirs

sØtendant au delà de lan et jour prØvus par la loi

Puis le document poursuit

The present last will and testament was thus executed in the said

city of Montreal at the Royal Victoria Hospital on the day month

and year hereinbefore written and remains of record in the office of the

undersigned notary under the number sixteen thousand and ten

And after the said will had been read to the testator by the said

Mtre Godin in the presence of the said witnesses the testator being

unable to sign on account of illness gave his con.sent to these presents

and declared them to contain his last will in the presence of the said

notary and witnesses each of whom signed in the presence of the two

others and of the testator all being present at the same time

Signed Sydney Windsor

Erigene Godin Notary Wilson

Larticle 843 du Code Civil prescrit ainsi quil suit

843.Le testament en forme notariØe ou authentique est recu devant

deux notaires ou devant un notaire et deux tØmoins le testateur en leur

457s3
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1942 presence et avec eux signe le testament ott declare ne le pouvoir faire

aprŁs que Ia lecture Iui en ØtØ faite par lun des notaires en presence de
ENDRON

lautre ou par le notaire en presence des tØmoins Ii eat fait mention

DURANLEAU lacte de laccomplissement des formali-tØs

Rinfret Id flOUS avons un testament en forme notariØe ou au

thentique qui ØtØreçu devant un notaire et deux tØmoins

Lecture en ØtØ faite par le notaire en presence des

tØmoins Mais le testateur ne ia pas signØ et lappelante

pretend que lacte ne fait pas mention que le testateur

ait dØclarØne pouvoir le faire Elle en -a conclu quà
raison de cette omission le testament Øtait nul et par son

action elle demandØ quil soit mis de côtØ comme nayant

aucun effet legal

La Cour SupØrieure et Ia majoritØ des j-uges de Ia Cour

du Bane du Roi ont ØtØ davis contraire et ils ont rejetØ

laetion

Larticie 855 du Code civil est bien catØgorique

Les formalitØs-auxquelles les testaments sout assujettis par lee disposi

tions de Ia prØsente section du Code civil doivent Œtre observØee

-peine de nullitØ moms dune exception ce sujet

NØanmoins le testament fait apparemmen-t sous u-ne forme et nul

comme tel cause de Jinbseiwation de quelque formalitØ peut Œtre

valide comrne fait ous une autre forme sil contient tout ce quexige

cette derniŁre

Or sur le point qui est soulevØ le code ne contient aucune

exception et ii sensuivrait daprŁs les- prØtentions de

lappelante que linobservatiou de la formalitØ dont elle

se plaint entraIne la nuiitØ du testament

Ii faut bien prØdiser en effet que les formalitØs en

pareils cas exigØes par le code sont essentielles Ii faut

les appliquer avec rigueur et les tribunaux ne sauraient

les traiter la lØgŁre

Ainsi done pour que le testament authentique soit

reconnu valide il faut entre autres choses quii soit

signØ par le testateur -en presence du notaire et des tØmoins

ou que le testateur

declare ne le pouvoir faire aprØs que lecture lui -en etØ fai-te par le

notaire en presence des tØmoins

Ii faut ou bien la signature ou bien la declaration du

tstateur et dØjà Vazeille Successions tome page 449

paragraphe expliquait

que Ia Ioi ne don-ne pas au notaire -Ia mission de verifier ou de certifier

la eapacitØ ou limaapacitØ du testateur pour la signature Le notaire

doit seulement constater la declaration que le testateur lui fait cet
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Øgard Mais ce devoir est indispensable Si le notaire au lieu de rap- 1942

porter cette declaration sØtait borne dire que le testateur na su ou na GENON
Pu signer ii paraItrait ne presenter que son jugement propre et lacte pour-

rait Œtre annulØ

Le code veut que ce soit le testateur qui declare quil ne RinfretJ

sait ou ne peut signer voir Troplong Donations et Testa

ments tome paragraphe 1591 pages 130 et 131 Et

Laurent tome page 418 numØro 361 dit

La loi veut quil ait une declaration spontanØe du testateur que

le .notaire ne fait que constater Pourquoi la declaration doit-elle

Ømaner du rtestateur et non du notaire La signature est lØlØment

essentiel du testament elle doit Œtre lexpression de la libre volontØ du

dØfunt pour mieux dire cest en signant quil donne le sceau sa volontØ

et quil marq.ue que lee dispositions Øcrites par le notaire sont bien les

siennes or Ia declaration de ne savoir ou de ne 1ouvoir signer tient

lieu de Ia signature ii faut donc queIIe Ømane du testateur afin que

lon ait la certitude quil entend tester et quil fait sien le testament

Øcrit par la notaire Vainement le uotaire ferait-il en son nom Ia

declaration que le testateur na pas signØ parce quiI ne savait ou ne

pouvait signer cette declaration est inefficace parce que le notaire na

pas le droit de Ia faire cest done comme sil ny avait aucune declaration

done ii ny pas de signature et partant point de testament

Demolombe tome 21 311 sexprime dans le mŒme

sens

Vainement aussi la mention faite par le notaire que le testateur

na pas Pu signer serait-elle appuqØe sur des preuves matØrielles resultant

du testament lui-mŒmeet qui tØmoigueraient en effet matØriellement de

limpossibiitØ oi il dtait de signer

Ces testaments nen seraient pas mains nuls car Ia mention ne

porte que sur Ic fait de limpossibilitØ elle ne porte pas sur Ia declaration

de cette impossibilitØ par le testateur lui-mme

Lon peut dire que les auteurs et les arrŒts en Prance

saccordent reconnaItre cette rŁgle Baudry-Lacantine

ne tome 11 2090 Aubry et Rau 5e Ød tome 10 par

670 pp 655-656 Planiol et Ripert tome 565 p..590

Louis Josserand 1932 Hebd Chron pp 75 et 76 Sava

tier Revue trimestriellØ 1934 tome 33 457 et Revue

Trimestrielle 1939 tome 38 798
Cette Cour doit donc dabord poser comme principe de

loi quà dØfaut de la signature du testateur sa declaration

personnelle quil ne peut signer est imperative et essen

tielle la validitØ du testament

Mais lorsquil lieu dappliquer le principe et la

rŁgle une affaire qui doit Œtre jugØe suivant la loi de

la province de QuØbec ii faut se garder de sinspirer

aveuglØment de la doctrine et de la jurisprudence fran-
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1942 çaises parce que le texte de larticle 973 du Code Napo
GENOBON leon nest pas identique celui de larticle 843 qui cor

DUBANLEAU respond dans le Code civil de QuØbec

RitJ Larticle du code français nest pas exactement le mŒme
Ilselit

Le testament dolt Œtre signØ par le testateur sil declare quil ne sait

ou ne peut signer ii sera fait dans lacte mention expresse de sa dØcla

ration ainsi qua de in cause qui lempŒche de signer

Des labord ii donc lieu de signaler une diffØ

rence dont il faut tenir compte en vertu de la rŁgle que

le lØgislateur nest jamais censØ parler pour ne rien dire

et que dans linterprØtation de sa volontØ il faut donner

un sens tous les mots quil employØs

Ici le code français exige une mention expresse Ce mot

nest pas dans le code de QuØbec En plus le code fran

çais exige mention de la cause qui lempŒchede signer
rien de tel dans le code de QuØbec

En plus lon ne saurait Øcarter de cette discussion le

fait que le droit et la facultØ de tester dans la province

de QuØbec offrent avec ceux de la loi française des diver

gences fondamentales dans leur principe et importantes

dans lexØcution des formalitØs exigØes Ii nest pas nØces

saire de les signaler toutes mais il convient de ne pas

oublier que la base de la loi testamentaire dans le QuØbec

est la libertØ de tester sans reserve rectriction ni limi

tation Art 831 C.Cqui nexiste pas sous lempire de la

loi française Au point que les commentateurs français

considŁrent que lordre normal de la transmission des biens

par suite de dØcŁs est le chapitre des successions que le

citoyen français qui fait un testament ØlŁve sa volontØ

au-dessus du rŁglement que la loi avait fait elle-mŒme

Grenier TraitØ des dons et testaments 3e Ød 1926 240

550 et que le testateur dØroge la loi qui Øtablit

lordre lØgitime des successions Laurent vol 13 141

147
Par suite les auteurs sont davis que pour admettre

cette derogation la loi suivant leur expression les tn
bunaux doivent se montrer beaucoup plus exigeants sur

laccomplissement des formalitØs Et alors par exemple

que larticle 855 du Code Civil de QuØbec admet des excep
tions la nullitØ que peut entraIner linobservation de quel

que formalitØ larticle 1001 C.N nen admet aucune Alors
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que larticle 846 C.C tout en defendant les legs au notaire

et aux tØmoins nen rend pas nulles les autres dispositions GENDRON

du testament larticle 975 C.N en pareil cas dØcrŁte la
DURANLEAU

nullitØ du testament tout entier Alors que larticle 839
RrnfretC.C ne cree pas de presomption legale de suggestion ou de

dØfaut de volontØ cause seulement des relations de prŒtre

on ministre ou mØdecin avocat ou procureur qui existent

chez le lØgataire lØgard du testateur larticle 909 C.N
raison des mŒmes relations empŒcheces derniers de profiter

des dispositions qui pourraient Œtre faites en leur faveur

Alors que larticle 843 C.C nexige pour la validitØ dun
testament authentique que la presence de deux notaires

ou seulement dun notaire et de deux tØmoins larticle 971

C.N requiert deux notaires en presence de deux tØmoins
on un notaire en presence de quatre tØmoins

Alors que iarticle 972 C.N exige pour lauthenticitØ dun
testament quil ait ØtØ dictØ par le testateur et Øcrit par le

notaire ces prescriptions ne se trouvent pas dans la loi de

QuØbec et ainsi de suite

une loi diffØrente dans la province de QuØbec on ne
saurait donc strictement appliquer la jurisprudence et la

doctrine telles quon les trouve en France Ii faut donner

un sens et une portØe labsence du mot expresse dans

larticie 843 C.C la suite du mot mention alors quil

se trouve dans iarticle 973 du code français Ce mot CtØ

omis dØlibØrØment par les codificateurs et par le lØgislateur

canaclien Ii ne serait pas conforme la same interprØ
tation dØviter de donner cette omission la signification

quelle doit avoir

Daileurs les codificateurs sen sont expliquØs formelle

ment On trouve dans le premier rapport la declaration

suivante

dane quelques cireonstances ii leur semblØ propos de sØcarter

de lordre suivi dane le code civil franccais

Lee Commissaires auraient ØtØ sans excuse sils aviaiemt poussØ le

respect pour leur modŁle jusquà reproduire des fautes avØrØes lie out

tachØ de lee Øviter et en ont cherchØ les moyens dane lee sources de Ia

legislation sur le sujet dane lee Øcrite des grands jurisconsultes de Ia

France taut ancienne que rnoderne et dane la comparaison attentive

de see lois avec les changements quy out apportØs notre legislation

locale at notre jurisprudence ou qui emit nØe silencieusemenfi de Ia con
dition et de lØtat de noitre population
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1942 Et plus spØcialement en ce qui trait aux testaments on

GENDRON lit dans le cinquiŁme rapport vol 171

DUBANLEAU La forme des testaments traitØs dams Ia seotion seconde offre une

grande complication cause de Ia co-euistence des formes reconnues et

Rinfret
admises dams lun et Iautre droits savoir celui de la France et ceIui de

1Angleterre Les Commissaires Se flattent davoir au moyen damen
dements peu nombreux rapprochØ les ØlØments de ces formes de maniŁre

presenter sur la matiŁre un droit proprement canadien qui me sØloigue

pas essentiellernent de lune ou de lautre de ses origines

Puis la page 173

Les changements portent surtout sar la maniŁre dont un testament

doit Œtre dØclarØ et reconnu par mm testateur Avec la latitude donnØe

par les formes anglaises ii eüt ØtØ contradictoire de sen tep.ir la

rigiditØ de la forme sacramentelle de dictØ et nommØ telle quappli

quØe et i.nterprØtØe Ces remarques rendent compte dii but et de

lesprit dams lequel toute Ia section ØtØ rØdigØe

Cest nØcessairement dans cet esprit que lon doit inter

prØter les modifications introduites dans le Code civil de

QuØbec

Dailleurs mŒme en France malgrØ lexistence de la

mention expresse dans larticle 973 C.N lon constate

une tendance marquee admettre la doctrine des Øqui
valences ou des Øquipollences Ii ny pas nØcessitØ

en Ia prØsente cause dØlaborer cette doctrine parce que

nous sommes davis que dans le document soumis la men
tion que le testateur dØclarØ ne pouvoir signer se con

forme aux exigences de larticle 843 C.C

La preuve est leffet que depuis un certain temps le

testateur nØtait pas capable de signer cause de sa vue

et que pour la transaction de ses affaires quil avait con

flee lintimØe cette derniŁre lui faisait faire une croix

devant deux tØmoins 11 appert Øgalement que le jour du

testament il Øtait trŁs faible et gravement malade On

mis une plume entre ses mains et on iui demandØ sil

pouvait signer Le tØmoin Wilson declare dans son tØmoi

gnage

gave Mr Gendron pen put my pen into his hand and asked

him if he could sign

Le testament lui-mŒme est Øcrit sous forme de dØclara

tion

Appeared Joseph Alfred Gendron of Montreal carter

Who declared unto the said notary and witnesses the following as

and for his last will and testament
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Puis vient la clause finale

And after the said will had been read to the testator by the said GEDRON
Mtre Godin in the presence of the said witnesses the testator being DURANLEAU

unable to sign on account of illness gave his consent to these presents

and declared them to contain his ia.st will etc
Rinf ret

Dans cette clause encore il deux declarations

Dabord declared them to contain hi last will bien que

le mot declared ici vient aprŁs les mots being unable

to sign on account of illness et ion peut dire peut-Œtre

quil ne sapplique quà ce qui suit dans la clause et que lon

ne saurait le reporter ce qui prØcŁde

Ii nen est pas ainsi cependant des mots gave his con

sent to these presents constituant lautre declaration dans

la clause en question Ces mots sappliquent Øvidemment

tout le testament et en particulier aux mots qui les prØ

cŁdent immØdiatement dans cette clause being unable

to sign on account of ifiness Ils impliquent nØcessaire

ment que le testateur donnØ son consentement la dØcla

ration quil Øtait incapable de signer par suite de maladie

cet Øgard ils doivent se lire comme suit gave his con

sent to the statement that he was unable to sign on account

of illness us manifestent donc de la part du testateur

un assentiment Ia declaration quil ne pouvait signer et

en dautres termes peut-Œtre pas en termes formels mais

certainement en termes suffisants pour rencontrer les exi

gences du code us constituent de la part du testateur une

declaration quil Øtait incapable de signer

ce document ainsi rØdigØ par le nbtaire aprŁs quil lui

eftt ØtØ lu le testateur aya.nt ØtØ interpellØ pour savoir sil

contenait sa volontØ et sil reprØsentait bien ce quil enten

dait et voulait faire rØpondu expressØment Oui

Puis les tØmoins et le notaire ont signØ dans lordre indiquC

en presence les uns des autres

Ii sagit ici dun document authentique recu par un offi

cier public Ii doit Œtre tenu pour vØridique Lappelante

ne pouvait en attaquer la vØracitØ et lauthenticitØ que par

le moyen dune procedure en faux Non seulement elle ne

la pas fait mais elle ne pretend pas que le document est

faux Elle simplement demandØ au tribunal de se pro

noncer sur le texte mŒmedu document La Cour doit donc

prendre pour acquis lexactitude et lauthenticitØ de tout

ce ue le document contient
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1942 Lon ne saurait pour un instant en tenant compte du

GENDRON caractŁre de iofficier qui la reçu et de la declaration que le

DUEANLEATJ document ØtØ lu au testateur presumer comme lappe

Rinfret
lante la suggØrØ que lorsque le notaire declare quil
lu le testament au testateur lacte navait pas ØtØ corn

plØtØ intØgralement tel quil se trouve dans la minute

du notaire dont une copie certifiØe ØtØ versØe au dossier

La Cour ne saurait se laisser induire faire une supposi
tion de ce genre La pratique notaria.le dans la province de

QuØbec et la haute conscience des officiers publics qui

exercent la profession de notaire imposent dune facon

absolue la conclusion que lorsque le notaire declare quil

lu lacte en presence des tØmoins il entend dire lacte

tout entier contenant la fois les trois clauses qui consti

tuent les dispositions testamentaires proprement dites et

les deux autres clauses par lesquelles lacte se termine

Le notaire donc lu au testateur la declaration que

being unable to sign on account of illness he gave his consent to

these presents and declared them etc

Dans les circonstances de cette espŁce nous sommes

davis comme les deux jugements qui ont ØtØ rendus en

Cour SupØrieure et en Cour du Bane du Roi que le testa

ment attaquØ est valide et quil rencontre les exigences de

lartiele 843 du Code civil

Lappel doit ŒtrerejetØet iesjugements de la Cour SupØ
rieure et de la Cour du Bane du Roi doivent ŒtreconfirmØs

avec dØpens

Appeal dismissed with costs

Solicitors for the appellants Bertrand Pinard Pigeon

zero

Solicitors for the respondents Mayrand Deslauriers

TrØpanier


